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1. Economie
Vers plus d’humanité

Sacrifions à l’opinion qui consiste à penser l’économie comme la première des variables
qui influent sur la vie d’une société. Le dogme de la toute puissance économique
impose, oriente, infléchit toute tentative de proposition de philosophie politique et
celle-ci semble aujourd’hui facilement disqualifiée par le recours à la preuve comptable.

Cependant, il ne fait pas de doute que le nombre n’est pas toujours la condition du vrai
et encore moins celle du bien-être des sociétés humaines.

Décloisonnement et déréglementation ont conduit à la toute puissance des marchés
financiers, qui semblent aujourd’hui faire et défaire les nations devant leurs
représentants tétanisés ou complices. A moins que l’ampleur et la complexité
croissante de ces marchés n’en fassent d’insaisissables et divagants responsables de
l’instabilité économique chronique de nos sociétés.

La financiarisation de l’économie, associée à un impact croissant de celle-ci dans la vie
publique, ont manifestement contribué à la désaffection des Français face à la
représentation politique nationale, dans un sentiment d’impuissance et d’angoisse
généralisé. Elle a contribué dans le même temps à une fuite en avant inéluctable vers la
crise, dans une volonté d’adaptation sans limite des économies nationales aux
impératifs financiers.

Face à ce constat nous appelons à la recherche d’une voie économique ayant un
visage humain, recentrée sur l’utilité sociale, sur la production et moins sur la
spéculation.

Une économie plus solidaire et dont les mécanismes de régulation seraient déterminés,
non plus par des modèles financiers, mais par des projets et des principes de bien-être
collectif.
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2. Travail et accomplissement de soi
Gagner sa vie sans la perdre

L’homme est un animal qui travaille et ceci non seulement pour assurer sa subsistance,
mais pour devenir ce qu’il est, poursuivre ses inclinations tout en enrichissant la
communauté.

Le travail est une valeur à laquelle nous accordons une importance fondamentale
comme outil d’accomplissement de soi et de perfectionnement moral.

Le travail est la vie, et s’il n’est consenti et positivement vécu, il ne sera qu’aliénation.
La satisfaction et la liberté qui résultent du travail choisi sont aliénés par le productivisme
et l’idéologie de la quantité.

Le dogme de la flexibilité, fragmentation à outrance du travail résultant des impératifs de
compétitivité, conduit irrémédiablement à une destruction de sa finalité d’intégration
sociale. Il n’est plus que subsistance sans substance.

Cherchons donc à lui redonner ses lettres de noblesse en s’éloignant du « plus » pour
aller vers le « mieux ».
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3. Mixité
L’homme et la femme sont égaux en droits

La GLMF est une obédience mixte, en cela elle considère que les hommes comme les
femmes doivent travailler ensemble à l’amélioration matérielle et morale de l’Humanité.

Ces principes président à l’organisation nos travaux et au parcours spirituel de nos
membres depuis bientôt 30 ans.

Nous souhaitons ainsi que dans la vie publique comme dans la vie professionnelle, ou
encore en matière d’éducation, la même place soit accordée à chacun sans
discrimination de genre.

Dans un modèle de société évoluée et consciente, ni l’homme ni la femme n’ont de
place assignée sur des critères de genre et tous bénéficient d’une égalité de droits.

La lutte contre les discriminations de genre ou le sexisme sous toutes ses formes doit
être une priorité.
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4. Laïcité et respect des croyances
La laïcité garantit à chacun la liberté de conscience

La laïcité est à l’opposé de l’exclusion, elle est au cœur de notre République, ce qui
garantit à chacun la liberté d’être et d’espérer, quelles que soient ses origines sociales
ou géographiques, quelles que soient ses convictions politiques ou religieuses.
Par là elle contribue à l’unité nationale et à l’harmonie sociale par le libre
épanouissement spirituel de chacun.

La Grande Loge Mixte de France proclame dans l’article premier de sa Constitution le
principe de laïcité considéré comme l'opposition à toutes les aliénations et notamment
à toute influence dogmatique.

La laïcité à laquelle nous croyons ne peut être l’instrument d’une stigmatisation de
certains citoyens de la République, ou de ceux qui viennent y trouver protection, liberté
et respects de leurs opinions et croyances.

L’article premier de la loi de 1905 rappelle : la République assure la liberté de
conscience.
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5. Education, culture, patrimoine
L’accès à l’éducation est au cœur de la construction
d’une société consciente et responsable

L’éducation doit-elle rendre compte aux intérêts conjoncturels de l’économie et des
modes, ou participer par la transmission des savoirs à la construction d’une humanité
plus éclairée, plus libre, plus consciente ?

Le système éducatif devrait ainsi faire l’objet d’une attention particulière, car l’école est
le creuset où se prépare l’avenir d’une société.

L’université doit continuer à transmettre au plus grand nombre sur des critères de mérite
et non grâce à une sélection par l’argent.

La Culture doit être encouragée, dotée et ouverte au plus grand nombre.
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6. Une société plus juste
Une société fondée sur le partage et la redistribution
est la condition d’existence de la démocratie

Notre modèle social redistributif ne doit pas être sacrifié au nom de la course à la
compétitivité.

Les services publics qui sont la condition d’un cadre de vie acceptable devraient être
soutenus et encouragés, tout en tenant compte l’évolution de nos sociétés vers plus
d’initiative privée et de responsabilité individuelle.

Avant tout, la notion de justice sociale doit être et rester au cœur de notre réflexion. Car
face à des impératifs économiques, financiers ou concurrentiels, notre société se doit
d’avoir conscience que les choix du présent détermineront la France de demain.
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7. Sécurité et respect des libertés individuelles
Si la sécurité est un droit, la liberté est une nécessité

La Liberté, nous la défendons en tant que Francs-maçons et entendons la faire
progresser dans nos ateliers, sur le plan philosophique, par le travail libre de chacun.
Dans la société, notre attachement à la démocratie nous impose une vigilance
renouvelée face à tout ce qui pourrait nuire aux libertés formelles qui constituent le cadre
et la garantie de notre liberté philosophique.

Car si la Liberté philosophique semble progresser à mesure que progresse la
conscience, l’éducation, en un mot la « civilisation », les « Libertés » ne semblent
définitivement acquises et inaliénables. Les Libertés formelles sont à penser et à
défendre chaque jour à l’aune des évolutions politiques, sociales, économiques ou
technologiques.

Or nous sommes à présent sur le point de voir prendre forme une véritable société de
surveillance à laquelle les nouvelles technologies de l’information et de la
communication ont largement contribué.

Le risque est aujourd’hui de voir la mise en place d’une société fondée sur le modèle
du Panoptique. Si la réflexion juridique et éthique progresse à mesure que les
technologies évoluent, force est de constater qu’elle cède le plus souvent aux
arguments de sécurité publique. Or l’entrée dans une ère de suspicion généralisée n’est
pas compatible avec la démocratie.

Nous appelons à la vigilance et à la responsabilité des acteurs de la vie publique pour
ne pas faire de notre société une prison vidéo surveillée.
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8. Développement Durable
Le développement durable déterminera la capacité de survie
de notre civilisation

Le développement durable tel que nous le concevons vise à promouvoir une
transformation progressive de l’Humanité vers plus de conscience et de responsabilité.

Cette transformation s’applique aux sphères économiques et écologiques par le choix
d’un développement social plus harmonieux reposant sur la solidarité entre les
générations présentes et futures. L’Homme doit être la première échelle de valeur, et ce
dans tous les domaines de la vie : économie, travail, urbanisme ou vie sociale. Il
implique la valorisation des notions de patrimoine et transmission d’un héritage
commun.

Le développement durable est ainsi conçu comme une émanation, un prolongement
sociétal, de nos principes fondamentaux : Liberté, Égalité, Fraternité, Laïcité, Solidarité.
D’où découlent naturellement le respect de l'Environnement de vie, une Économie plus
humaine, solidaire et sociale, la lutte contre la pauvreté, le respect des différences et la
lutte contre tout ce qui porte atteinte à la dignité humaine.
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9. Diplomatie, la France, l’Europe et le monde
La France doit continuer d’incarner l’universalisme

Face aux intégrismes religieux ou ethniques, devant le développement des extrémismes
politiques, la France se doit de rester fidèle aux idéaux de liberté de conscience,
d’égalité des droits et de fraternité universelle.

Si la France est toujours dans le cœur de nombreux citoyens étrangers cette nation
émancipatrice, héraut des Droits de l’Homme et terre d’accueil des opprimés, il
convient qu’elle en reste digne par son action en faveur des peuples du monde, mais
aussi par le respect de ceux qu’elle s’est engagée à accueillir au nom de sa mission
d’hospitalité et de protection.

Protéger, accueillir, favoriser l’intégration c’est aussi défendre la démocratie.

Quant à l’Europe, elle est aujourd’hui devenue la dimension nécessaire et suffisante de
l’essor des nations qui la compose. Créée pour incarner la paix et la démocratie, elle
doit aujourd’hui continuer à favoriser la prospérité et le bien-être des peuples.

Dans l’équilibre de ses composantes, en favorisant la proximité des institutions
européenne avec les citoyens, l’Europe doit demeurer un projet commun, un projet
d’union, dépassant le simple cadre économique et monétaire : Europe sociale, Europe
culturelle, Europe Fraternelle.

Mais peut-être n’est-ce là qu’un premier pas, car nous, Franc-Maçons, croyons à
l’universalité humaine et à la République universelle.
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10. Progrès, Science et éthique
Science et éthique progresseraient de concert

Les progrès de la science doivent s’adresser au plus grand nombre et être au bénéfice
de l’Humanité toute entière.

Ils ne doivent pas uniquement profiter aux intérêts économiques, qu’ils s’agissent de
ceux d’une entreprise ou même d’un pays.

Les évolutions scientifiques et technologiques doivent être à présent envisagées sous
l’angle du développement durable et dans la perspective du legs fait aux générations à
venir.

Il n’y a pas de progrès possible sans réflexion éthique.
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